Communiqué de presse 

Colloque patristique de la fondation PRO ORIENTE 
« L’Unité et la Catholicité de l’Église »
Du 27 au 30 juin 2007 s’est déroulé le 4ème Colloque patristique de la fondation PRO ORIENTE au monastère orthodoxe de Brancoveanu situé à Sambata de Sus près de Sibiu (Roumanie) autour du thème : « L’Unité et la Catholicité de l’Église ». Lors du colloque patristique précédent qui avait eu lieu en 2005 à Luxembourg le Métropolite orthodoxe roumain d’Europe occidentale et méridionale, Joseph (Pop), avait invité les participants à poursuivre leurs travaux dans sa région d’origine, la Transylvanie. Les sponsors (partenariat de sponsors-entrepreneurs luxembourgeois, Gouvernement luxembourgeois, Ambassades d’Allemagne et d’Autriche à Bucarest) avaient volontiers accepté cette proposition dans le cadre du choix de Luxembourg et de Sibiu comme capitales culturelles de l’Europe en 2007. Les participants sont 27 professeurs renommés de patristique à parité orthodoxes et catholiques provenant de 16 pays d’Europe occidentale et orientale (Allemagne, Autriche, Belgique, France, Grande-Bretagne, Grèce, Hongrie, Italie, Pologne, République tchèque, Roumanie, Russie, Serbie, Slovaquie, Suisse, Ukraine), l’un des axes permanent de ces colloques étant la réflexion autour des racines culturelles et spirituelles de l’Europe. Les participants du colloque ont été honorés par l’accueil et la présence encourageante de l’Archevêque de Sibiu et Métropolite de Transylvanie, Prof. Dr. Laurenţiu Streza. 

Le monastère de Brancoveanu a été fondé par le prince saint Constantin Brancoveanu martyrisé avec ses fils à la cour du Sultan ottoman à Istanbul en 1716. Ce lieu monastique se trouve en effet dans la région de Sibiu, carrefour des cultures et foyer de dialogue entre de nombreuses traditions chrétiennes. Depuis le 16ème siècle Orthodoxes, Catholiques et Protestants y vivent côte à côte. Ce colloque de PRO ORIENTE s’inscrit comme une étape conduisant à la rencontre de la 3ème Assemblée Œcuménique Européenne qui se tiendra à Sibiu en septembre 2007. 
Le comité des patrologues catholiques et orthodoxes de la fondation PRO ORIENTE s’est déjà réuni à trois reprises pour réfléchir au mystère de la Sainte Trinité : sur le Christ (Vienne, 2001), sur l’Esprit Saint (Vienne, 2003) et sur le Père, Dieu et Créateur (Luxembourg, 2005). 
Une nouvelle phase de réflexion est désormais consacrée au mystère de l’Église. La présente session avait pour thème l’unité et la catholicité, deux des quatre caractéristiques de l’Église confessées par tous les chrétiens dans le symbole de foi (credo) de Nicée-Constantinople. L’étude de l’héritage des Pères de l’Église est une des rares disciplines académiques susceptibles d’être menées conjointement entre les deux Églises.
Le colloque s’est ouvert par la lecture d’un communiqué chaleureux du Cardinal Walter Kasper, président du Conseil Pontifical pour la promotion de l’unité des chrétiens, et d’un message du Cardinal Christoph Schönborn, président du Comité de haut patronage de 
PRO ORIENTE et initiateur de ces colloques patristiques, exprimant ses regrets d’avoir en dernière minute été empêché d’être présent. Ce dernier a confié la réalisation des colloques d’abord (de 2001 – 2005) à Mme Dr. Ysabel de Andia (CNRS, Paris) et ensuite (à partir de 2006) à Mme Dr. Theresia Hainthaler (Faculté de Théologie « Sankt Georgen », Francfort). 
Autour des nombreuses et riches communications consacrées aux Pères latins et grecs, le colloque s’est intéressé à la question récurrente : Quelles formes d’unité et de catholicité sont envisagées lorsque les chrétiens confessent que l’Église est une, sainte, catholique et apostolique ? 

Les conférenciers se sont accordés sur l’existence d’un consensus des Pères quant au fait que l’Église trouve son modèle ultime d’unité dans la vie trinitaire qui est reçue dans la participation communautaire au Corps du Christ vivifié par l’Esprit Saint. Dans le Dieu trinitaire, la diversité personnelle n’est pas contraire à l’unité, mais constitutive de celle-ci. Cette unité dans la catholicité (plénitude dans la foi et la vie sacramentelle) qui, dans la vision des Pères, ne signifie ni uniformité ni confusion mais respect des particularités, ne pourrait-elle pas indiquer un chemin possible qui aide à dépasser les clivages persistant au sein de l’Europe ? Le dialogue théologique présente des incidences substantielles également au plan politique et social dans la mesure où la division entre les chrétiens a favorisé un certain écartèlement culturel et spirituel entre l’Ouest et l’Est de l’Europe.
Les débats ont également donné l’occasion d’un enrichissement mutuel résultant des regards croisés sur certains thèmes abordés : les titres de Patriarche d’Occident (porté naguère par l’évêque de Rome) et de Patriarche Œcuménique, le concept de Concile œcuménique, les différentes formes institutionnelles et charismatiques de manifestation de l’unité et de la catholicité dans la vie des Églises et de l’Église entière. 
Il a été reconnu que l’Orient et l’Occident chrétiens ne sont pas deux mondes séparés, et qu’il a toujours existé, malgré les tensions croissantes et l’estrangement réciproque à partir du Moyen Age, un échange continuel de dons entre les deux aires ecclésiales, un échange qui a commencé au temps des Apôtres et des Pères. 
Durant leurs débats riches et contrastés, les participants se sont efforcés de demeurer dans la perspective du dialogue œcuménique en cours et de faire référence à la réalité ecclésiale contemporaine, dégageant ainsi l’actualité de l’ecclésiologie des Pères. 
Dans le cadre du colloque, le Métropolite de Transylvanie, Laurenţiu (Streza), a participé à la table ronde consacrée au thème « Mystère de l’unité : don, défi et vocation ». Durant cette table ronde, menée par Constantin Sigov (Académie orthodoxe Pierre Moghila, Kiev) un vaste échange a permis d’évoquer l’apport des valeurs chrétiennes au développement de l’Europe, la solidarité impérative avec les minorités chrétiennes qui souffrent dans le monde, les bases spirituelles du mouvement œcuménique et sa dynamique pour l’avenir. Un consensus notable a réuni les participants sur la nécessité d’intensifier le dialogue catholique-orthodoxe en associant toujours l’engagement spirituel à la réflexion proprement intellectuelle. 
De l’avis de tous, ce colloque s’est déroulé dans un climat serein de confiance et d’amitié, soutenu par le rythme quotidien de la prière monastique. Un volume devrait réunir bientôt les contributions du colloque comme les trois colloques précédents qui ont donné matière à trois ouvrages collectifs, publiés en 2003 (Christus bei den Vätern), en 2005 (Der Heilige Geist im Leben der Kirche) et en 2007 (Gott, Vater und Schöpfer) aux éditions Tyrolia (Innsbruck-Vienne).  
Durant le colloque, sont intervenus, côté catholique, le père Franz Mali (Fribourg, Suisse ; Das Konzil von Aquileia (381) - Ein ökumenisches Konzil?), le père Vittorino Grossi (Rome ; La catolicita de la Chiesa nella polemica donatista), le père Stephan Kessler (Francfort ; La controverse entre Grégoire le Grand et Jean le Jeuneur sur le titre "Patriarche oecuménique" et l'argument de l'unité de l'Eglise), Lenka Karfikova (Prague ; Die Einheit der Kirche. Gnade und Gewalt in Augustins Polemik gegen die Donatisten), Theresia Hainthaler (Francfort ; Quelques considérations sur le titre "Patriarche d'Occident"), Ysabel de Andia (CNRS et École cathédrale, Paris ; "Ut unum sint" (Augustin, Grégoire de Nysse), le père Athanase Orocz (Budapest ; L'unité et la catholicité de l'Église dans l'oeuvre de s. Maxime le Confesseur), le père Michel van Parys (monastère de Chèvetogne, Belgique ; L'Eglise une et sainte d'après Hésychius de Jérusalem), Joseph Naumowicz (Varsovie ; "L'Église une et catholique" dans les commentaires patristiques latines du Symbole des Apôtre), Michaela Zelzer (Vienne ; Ambrosius und die Kirche von Thessaloniki), Thomas Böhm (Freiburg, Allemagne ; Der eine Bischof als Garant der einen katholischen Kirche). Côté orthodoxe, ont donné une contribution les professeurs Georges Martzelos (Thessalonique ; L'unité et la catholicité de l'Eglise dans le dialogue théologique des Orthodoxes avec l'Eglise catholique romaine), Ioannis Kourembeles (Thessalonique ; Einheit-Katholizität der Kirche und ihre soteriologische Dimension in den Kontakien Romanos' des Meloden), Konstantinos Scouteris (Athènes ; The Unity and the Catholicity of the Church According to St. Gregory of Nyssa and its Ecumenical Significance), le père Alexandre Golitzin (Université de Milwaukee, Etats-Unis), le père André Louth (Durham, Grande-Bretagne ; Church and Eucharist in St Maximos the Confessor), le père Vaclav Jezek (Presov, Slovaquie ; John Chrysostoms ecclesial vision within the context of the Byzantine Empire), le père Vladan Perisic (Belgrade ; Unity and Catholicity of the Church according to St. Ignatius of Antioch), Michel Stavrou (Institut St. Serge, Paris ; Unité et catholicité de l'Eglise chez saint Cyprien de Carthage), Daniel Buda (Sibiu ; Ein ekklesiologisches Konzept in Antiochien im 4. Jahrhundert (Theodor von Mopsuestia, Johannes Chrysostomus), le père Nicola Makar (Académie de théologie orthodoxe de Kiev ; The Introducing of the Eastern Inheritence into Mediolan Church by Saint Ambrosius), Daniel Munteanu (Erlangen, Allemagne ; Die Einheit der Kirche in der Gemeinschaft des Heiligen Geistes. Patristische Impulse zu einem dynamischen Einheitsbegriff) et Alexis Mouraviev (Académie des Sciences de Moscou ; Unity and Catholicity of the Church at the Times of Major Threats (St. Basil, St. Maximus the Confessor, St. Theodore the Studite)). Le métropolite Joseph (patriarcat de Roumanie, Paris) était également présent. 

Les participants ont exprimé le vœu que le prochain colloque prévu dans deux ans soit consacré à l’apostolicité de l’Église. 
La fondation PRO ORIENTE a été créée en 1964 par le Cardinal Franz König (1905-2004) dans le but de cultiver et de renforcer les relations entre l’Église catholique romaine et les Eglises orthodoxes et orientales, dans l’esprit du concile Vatican II. Basée à Vienne, cette fondation travaille, de façon non-officielle, sur des projets de recherche scientifique, elle organise des seminaires et des colloques théologiques, et publie des ouvrages scientifiques. 
Monastère de Brancoveanu (Roumanie), le 30/06/07.
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